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LE sifflet gabonais est à 
l'honneur ce soir (20 h 30) 
à la faveur du match Ou-

ganda-Tunisie, comptant pour 
la 2e demi-finale de la Coupe 
d'Afrique des nations des moins 
de 20 ans, qui se joue au Com-
plexe olympique de Nouakchott, 
en Mauritanie.
 En effet, la Confédération afri-

caine de football (Caf) a désigné 
notre compatriote Pierre-Ghis-
lain Atcho pour diriger cette ren-
contre. Celui qui est désormais 
considéré comme le digne suc-
cesseur d'Éric Castagne Otogo 
sera assisté du Malien Modibo 
Samake (assistant 1) et du Bé-
ninois Éric Ayimavo (assistant 
2). Le 4e arbitre sera le Sénégalais 
Adalbert Diouf. Le commissaire 
du match étant le Somalien Yusuf 
Ahmed.

Can U20 : Pierre Atcho arbitre de 
la demi-finale Ouganda-Tunisie

Willy NDONG
Libreville/Gabon

Pierre  Atcho sera une nouvelle fois à l’honneur ce soir du 
côté de la Mauritanie. 
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L'Union : En septembre 2020 vous avez 
signé un contrat d'une saison avec le 
club turc de Giresunspor (D2). Cinq 
mois plus tard, vous voilà à Sabah FC 
de Malaisie. Drôle de trajectoire !
Lévy Madinda : Je suis un compétiteur. 
Et quand les choses ne se passent pas 
comme voulues, le mieux est de partir. 
D’autant plus que le coach, au fil des 
matchs, m'a clairement fait savoir qu'il 
ne comptait pas sur moi. Et ce, malgré 
l'absence de plusieurs joueurs jouant 
au même poste que moi. Pis, je n'étais 
plus payé depuis quatre mois. J'ai donc 
décidé de partir.

Vous voilà désormais en Malaisie. À 
Sabah FC, avez-vous signé pour de 
l'argent ou pour relancer votre car-
rière ?

Lévy Madinda : " Durant toutes ces 
années, j'ai beaucoup appris"

Entretien réalisé par Willy NDONG
Libreville/Gabon

- J'ai signé à Sabah FC parce que j’avais 
vraiment envie de jouer. Les dirigeants 
dudit club ayant montré un intérêt par-
ticulier pour moi. Pour ma part, je reste 
convaincu qu'en jouant, de nombreuses 
opportunités vont se présenter à moi 
et me relancer. L'aspect financier est 
également important…

Et vous pensez que c'est de Malaisie que 
vous pouvez vous relancer ?
- Tout dépend de ce que le joueur en-
visage de faire. Me concernant, c'est 
un nouveau challenge qui s'offre à moi. 
Jouer et me relancer. À cet effet, je reste 
convaincu que cela portera des fruits.

De nombreux compatriotes pensent 
que vous êtes passé à côté d'une très 
grande carrière. Qu'en pensez-vous ?
- Chacun est libre d'avoir une opinion. 
Je n'ai d'ailleurs aucun regret dans la 
mesure où je suis le seul à avoir vécu de 

bonnes choses en tant que footballeur 
professionnel. Pour le reste, c'est du 
passé. Je reste désormais concentré sur 
mon nouveau challenge.
Ils disent que vous aimez la belle vie…
-… je ne suis pas un fêtard.

Vous avez joué contre Messi du temps 
où vous étiez à Vigo. Aujourd'hui vous 
êtes en Malaisie. Des regrets ?
- Comme je l’ai dit, je n'ai aucun regret. 
Bien au contraire, jouer face à Messi fut 
un honneur et j'en ai tiré beaucoup de le-
çons. Mais aujourd'hui, c'est la Malaisie.

Pensez-vous avoir progressé ou ré-
gressé ?

- Régressé, je ne pense pas ! Bien au 
contraire je suis devenu plus mature. 
Durant toutes ces années, j'ai beaucoup 
appris.

En sélection vous n'êtes plus titulaire 
depuis belle lurette. Sans doute des 
regrets là peut-être ?
- C’est vrai qu’en sélection je ne suis plus 
titulaire. Mais, je ne commente jamais 
les choix des sélectionneurs, encore 
moins ceux des coachs. Hier, je jouais, 
aujourd’hui, c’est peut-être le temps d’un 
autre joueur. J'ai eu l'occasion de discuter 
avec le coach Neveu et je sais ce qu’il 
attend de moi. La balle est de mon côté.

Entre nous, Lévy Madinda n'est-il pas 
en fin de cycle ?
- En fin de cycle ? Je ne crois pas. Je n'ai 
que 28 ans. En ce moment tout est mis 
à disposition pour que je puisse revenir 
à mon véritable niveau. Je travaille avec 
la dernière énergie pour cela.
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